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dépit d'un triomphe ridicule, elle a foulé aux p)ied.c les droits
les plus imprescriptibles de la justice. Beaucoup d'Italiens
expriment déjà franchement les vSeux qu'ils forment pour la
solution équitable de cette gr'ande difficulté " qui s'est élevée
entre un roi et son peuple ";et, quaxnt aux intransigeants, ou
plutôt quant à ceux qui se prétendent tels. ils affirment trop
bruiy.-.nment et proclament trop fréquemxment (lue la question
romaine est pour jamais résolue, pour que l'on croie a leur sin-
cérité et pour qu'on nie les soupçnnne pas de manquer de con-
fiance daus leur cause.

Mais quelle est ici la politique (le Léon XIII ? Une chose lu
moins est certaine et Fe dégage le ses acteQ. Le Souverain
Pontife ne transigerat jamais sur le princij)e de l'indépendance

nécesair ausaint-Si'ge; il s'en -tiendra toujours. sur ce point.
ai non liossumnus "' (le ses prédécesseurs. M)!ais, ceci posé et
admis, est-il implos4sihle <le trouver un terrain sur lequel les deux
puissan('es, puissent facilement se renc'ontrer et --'entendlre*> La
possessi des anciens Ett dle 'gic.tels qu'iilsq étaient Uvant
les révolutions, est-elle absolumnic t nécessaire à lidéinac
du Pontife-Roi? P>uis, dul côté <le l'italie, une enclave avec
Romie pour capitale détruirait-elle l'uitéi dlu royaume ? Qui
oserait. le pîrétendlre ? Cette unité serait-elle alors1 mo1ins réelle
que ne fut, pendant <les scles lunité (lu beau royaume le
France et (le Navarre. lorýsque le piape y posséolait. en toute
souveraineté, la ville et le romntat d'Avignon ? Mais Rine capitale
de l'Italie! ... mais le fameux mnut. du roi gentilhomme: '. Nous
y sommes et nous v resterons !i!" et celui <le son fils Hlumbert I:

Rouna ()nanii n "Oi, sans dlaute. l'oirgu-eil national et
intère.ssé et il ei cou te polir retourner cii arrière: il ni*,y a lias
d'autre raisOn.

Reinle, eii effet, es-t une Ville un;ique. si grn0'is. créée et dlispo-
sée par la l>roviden<'e et par le temps pour être la capitale
religmieusec et morale (le ]!univ'ers : elle n'a jamais- été la capitale
cle l'Italie et ellc' nie peult l'être.

Que ltalie. d'lailleurs, cherchieseulement un peu piarmi les
noînreue.set maiifiquers V'illes zqui se(ale l es diaiuliants.

brillent sur la surfiî<'e de <ce lbeau piaye. e~t ix f'ont la rules'et
elle cxi t-rouvera sans peine plus cIi"îe ic'nJaaieu(utpu
propre ai rempillir le role dle raîiital<' lîitîiue. ( e idées serépandecnt et se propagent rapide'ur'îit. lDe nomblreuxince
anînoncent un retour à une apléaiuî ls<'x.sius raison-
nable et plus, pratique. qui se traduiiraurd<es faits. -' IC<'e farla
sunt om nia liova


